
 

 
 

CANCER DU SEIN 
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1er février 2004  
 
« Je suis extrêmement heureuse d’avoir 
découvert la GNM »  
 
C’est grâce à ma belle-sœur 
Martina Kloiber, qui a participé à votre 
séminaire GNM à Pocking en Allemagne, 
que j’ai entendu parler pour la première fois 
de la Médecine Nouvelle Germanique du 
Dr Hamer. Depuis lors, ce sujet m’intéresse 
énormément. C’est une découverte 
incroyable ! 
 
Lorsque Martina a commencé à me parler 
de ça, j’ai d’abord été irritée. Mais comme 
elle m’a fait une description très crédible, 
sérieuse et « plausible » de ce qu’est la 
« Médecine Nouvelle Germanique », j’ai 
accepté de me prêter à une 
« expérience » : recevoir un diagnostic 
selon la GNM. En résumé, je me suis 
« plongée » dans votre site internet sur la 
GNM, j’ai étudié le contenu en un temps 
record… et j’ai commencé à comprendre 
comment mon corps fonctionnait…  
 
Je vais vous décrire brièvement l’historique 
de ma maladie :  
 
En septembre 2003, lors d’un « dépistage 
du cancer », une masse a été découverte 
dans mon sein droit. Mon médecin m’a 
donné rendez-vous pour une 
mammographie deux jours plus tard et m’a 
dit que je devais rapidement passer un 
examen (cela s’est passé le jour où Martina 
m’a parlé de la Médecine Nouvelle 
Germanique). La mammographie a 
confirmé la présence d’un cancer du sein ! 
Au début, je ne voulais pas y croire. Le jour 
même, ils ont voulu faire une biopsie pour 
savoir si la tumeur était bénigne ou maligne. 
J’ai refusé la biopsie parce que je 
souhaitais suivre le traitement proposé par 
la Médecine Nouvelle Germanique. Il n’a 
pas été facile de me libérer des « griffes » 
de la médecine, mais j’y suis parvenue.  
 
Je commençais donc ma « propre » 
thérapie ! Tout d’abord, j’ai dû identifier mon 
conflit…  
 
• Je suis droitière.  
• La masse se trouve dans mon sein 

droit.  
• Je ne prends aucun médicament (pas 

même la pilule).   
• J’ai les mains chaudes.  
• Je ne suis pas ménopausée (j’ai 

42 ans)  
 
Cela voulait dire que je devais chercher un 
« conflit impliquant un partenaire », mais, 
au début, je n’arrivais pas à en trouver. Ma 
relation, tout comme mon travail à ce 
moment-là, se passait bien. Par où dois-je 
commencer à chercher ? Et que dois-je 
chercher ?  
 
J’ai parcouru ma vie de long en large et 
soudain, je l’ai trouvé. Mon journal intime 
m’a aidé à réaliser que, par le passé, j’ai 
effectivement eu des problèmes avec mon 
partenaire, mais en fait, les problèmes 
n’étaient pas AVEC lui, mais À CAUSE de 
lui.  
 
Mon partenaire et moi travaillions tous les 
deux dans la même agence bancaire, 
séparés par plusieurs pièces. Un jour, une 
nouvelle collègue est arrivée, et « c’était 
une très jolie blonde » ! D’un point de vue 
professionnel, elle était une véritable 
experte et un véritable atout pour notre 
service. Au début, tout allait bien. Mais 
ensuite, il y a eu ces « formidables » 
séminaires auxquels mon partenaire et 
cette blonde ont dû assister. À cette 
époque, j’étais de garde à l’agence, et je ne 
pouvais donc pas assister aux séminaires 
avec mon partenaire. Mais à son retour des 
séminaires, il m’avait décrit avec 
enthousiasme à quel point tout avait été 
formidable. Je ne savais pas exactement ce 
qu’il entendait par « formidable ». Au fil du 
temps, j’ai développé une aversion à l’égard 
de cette femme. Je ne savais pas pourquoi 
– en fait, je n’avais vraiment aucune raison 
d’être suspicieuse. Mais j’avais ce 
sentiment étrange.  
 
Je savais que je devais trouver un moyen 
de tirer cette affaire au clair. En dépit du fait 
que je faisais confiance à mon partenaire, je 
pensais qu’il aurait pu succomber au 
charme de cette femme. Je lui ai parlé de 
cette situation à plusieurs reprises et je lui 
ai fait comprendre que je craignais de le 
perdre. Mais il m’a toujours mis à l’aise et il 
m’a rassuré en me disant qu’il n’y avait 
aucune raison de s’inquiéter. La blonde n’a 



jamais eu vent de mes craintes. Cette 
situation a duré cinq mois, puis ELLE a 
changé de poste et est partie ! Elle a été 
mutée dans une autre ville et nous a 
annoncé lors de son pot de départ qu’elle 
allait bientôt se marier. Cela m’a soulagée 
d’un poids énorme et j’étais super contente.  
 
Le conflit a été résolu et j’ai compris que 
j’avais été confrontée à un rail.  
 
Il y a quelques années, mon ex-petit ami 
m’a quitté POUR une femme blonde. Je 
soupçonne que, depuis ce moment-là, je 
suis toujours en conflit avec ou à cause des 
femmes blondes.  
 
Revenons à l’historique de ma maladie : 
 
J’ai été en conflit actif pendant 5 mois (« la 
femme » a été avec nous de janvier 2003 à 
mi-août 2003).  
 
En septembre 2003, j’ai reçu le 
diagnostic de cancer du sein (selon la 
médecine conventionnelle).  
En septembre 2003, j’ai découvert la 
Médecine Nouvelle Germanique.  
En janvier 2004, j’ai passé un autre 
examen concernant mon cancer du sein. 
Résultat : pas de cancer !  
 
Monsieur Pilhar, je suis de nature 
sceptique. Mais j’ai pu constater par moi-
même que la Médecine Nouvelle 
Germanique ne mérite pas le scepticisme, 
seulement le respect et la haute estime !  
 
J’espère que vos conférences permettront 
d’ouvrir les yeux à de nombreuses 
personnes dans le monde et de leur 
expliquer clairement la Médecine Nouvelle 
Germanique afin qu’elles puissent échapper 
à la folie de la médecine conventionnelle.  
 
Je suis extrêmement heureuse d’avoir 
découvert la GNM.  
 
Avec toute ma gratitude et mes meilleurs 
vœux,  
 
Silvia Herzig 
 
P.S. Que serait-il advenu de mon corps si 
j’avais accepté de me soumettre à la 
médecine conventionnelle ? Je ne peux dire 
qu’une seule chose : longue vie à la 
Médecine Nouvelle Germanique !  
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